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	Le lycée Kedma occupe une place unique dans le réseau éducatif  israélien. Seul établissement scolaire situé dans un quartier défavorisé à assurer la préparation de ses élèves aux études supérieures, il offre aux jeunes de milieux défavorisés la possibilité d’accéder à l’enseignement supérieur après leur cycle secondaire.L’école recense quelque 150 élèves répartis en six classes, de la cinquième à la terminale.Depuis sa création en 1994, ses élèves obtiennent des scores supérieurs à ceux des élèves des localités  périphériques.  
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Dans l’ouvrage Inégalités en matière d’éducation, paru en 2004 et publié par Daphna Golan-Agnon, un chapitre entier est consacré aux programmes inédits du lycée Kedma. Un extrait de ce chapitre figure dans la section en langue anglaise de notre site web.  
L’enseignement et la préparation au bac israélien ne représentent qu’une partie des réalisations de Kedma. Dans sa vision, notre établissement met l’accent sur l’identité des élèves, leurs relations avec la communauté à laquelle ils appartiennent, l’enseignement critique et celui de l’égalité. Trois programmes inédits sont à l’heure actuelle mis en application : langue et littérature, droits de l’homme et sciences sociales.   
Les amis du lycée Kedma, POB 4104 Ramat Gan 52140, Israël.
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	Le programme de sciences sociales de l’école Kedma surpasse de façon significative celui de  la plupart des établissements scolaires israéliens. Ainsi celui du ministère israélien de l’Éducation est basé sur l’étude de la culture et de l’histoire des pays occidentaux. Les élèves de notre école étant surtout d’origine nord-africaine et orientale, un effort particulier est investi par nos professeurs pour leur enseigner l’histoire, le patrimoine et la culture de leurs parents et de leur communauté. Ils représentent ainsi un lien entre l’Orient et l’Occident, en Israël et dans le monde.
Les besoins 

L’histoire et la culture des communautés juives orientales sont quasiment absentes des programmes officiels du ministère israélien de l’Éducation. Ces manuels ne consacrent que quelques pages à évoquer ces communautés juives, par opposition à la place tenue par les communautés juives européennes. C’est notamment le cas du manuel intitulé « Histoire juive des générations récentes » dont 9 pages seulement sur 400 traitent du judaïsme en terre d’islam. Ce manque d’évocation induit le manque d’intérêt et de curiosité, éléments essentiels de tout apprentissage intellectuel, et par là-même font obstacle à une bonne intégration sociale et au sentiment d’égalité entre tous les membres de la société.  
Les programmes scolaires 

Le programme de sciences sociales conçu par Kedma s’étend sur plusieurs années et implique familles, quartiers, communautés et l’ensemble du monde sous forme d’un enseignement pluridisciplinaire comprenant histoire, la sociologie et l’étude des civilisations. 
En cinquième : relations entre l’islam et les communautés juives des pays d’origine des élèves. 

En quatrième : christianisme, colonialisme et histoire des communautés juives dans les pays colonisés.  

En troisième : étude du nationalisme – Sionisme et mouvements nationalistes arabes.
Chaque année les élèves mènent des projets individuels de recherche sur les pays d’origine de leurs parents. Tel élève dont la mère est d’origine irakienne entreprendra des recherches sur l’histoire de ce pays et l’influence qu’y exerça la Grande-Bretagne ; tel autre se focalisera sur la politique coloniale française en Algérie, pays natal de son grand-père. Élèves et enseignants collectent ensemble de la documentation, rédigent descriptions et explications. Une partie du programme est consacrée à la méthodologie de la recherche, à l’analyse de la documentation historique, etc.
 

Photos, illustrations, documents familiaux, témoignages de parents et de proches, souvenirs de résidents du quartier sont perçus comme de précieuses sources d’information. Outre la lecture de rapports de fonctionnaires municipaux, de la presse locale et d’annuaires, les élèves se rendent dans des musées et des centres de recherche et suivent des conférences. Des excursions contribuent à l’examen et à la démonstration des concepts sociaux, politiques et culturels acquis en classe.
 

Les familles des élèves jouent un rôle actif dans ces projets en tant que pourvoyeurs  d’information participant à des projets de recherche ou qu’orateurs. Certes, le manque d’éducation formelle de nombreux parents les empêche souvent d’aider efficacement leurs enfants dans ce genre d’entreprise. Mais lorsqu’ils parviennent à le faire, leurs connaissances contribuent à conforter leur confiance en eux, leur dignité et leur capacité à se mesurer aux défis contemporains, ainsi que celles de leurs enfants.
Avantages 
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Ce programme génère la fierté des élèves pour leur culture, leurs origines familiales et leurs communautés. Toutes les activités menées sous l’égide de ce programme sont adaptées à l’âge des participants. L’articulation et l’adéquation du programme renforcent l’identité individuelle et sociale des élèves, leur implication personnelle dans la matière enseignée et leur motivation à réussir.  

Véritable défi lancé aux programmes scolaires traditionnels, ce programme incite à les  repenser afin de refléter les besoins, la culture et l’histoire de la diversité des élèves. 
Projets d’avenir
L’école Kedma souhaite fonder un centre de ressources pédagogiques qui assurera la préservation et le catalogage de l’information fournie par les projets de recherche de ses élèves et d’autres sources. Un ouvrage pourrait être publié sous forme d’anthologie appelée à documenter de nouveaux projets à l’attention des élèves, des enseignants, des parents et des établissements scolaires.
Montants et options des aides
Frais d’enseignement annuels : 14 000 dollars

Mise en place du centre de ressources : 20 000 dollars














